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FAITS D' ACTUALITE 

par Remi Moreau 

I. Le Budget federal d'avril 1998 depose par le ministre
Martin permet aux assureurs de creer une reserve
speciale pour tremblement de terre

Selon les previsions de I' industrie, un tremblement de terre
majeur, soit au Quebec, soit en Colombie-Britannique, entrainerait 
des pertes de trente milliards de dollars. Les assureurs de dom­
mages actifs au Canada dans cette branche speciale des risques 
catastrophiques, voulant eviter qu'un tel cataclysme les place dans 
une situation d'insolvabilite, se sont engages, sous l'impulsion du 
BAC et sous le controle du Bureau du surintendant des institutions 
financieres (BSIF), a revoir globalement leurs reserves et leurs 
cessions en reassurance. 

Un seisme d'une telle amplitude survient une fois en 500 ans, 
observait Mark Yakabuski, directeur des relations gouverne­
mentales du BAC. S'il est presque certain que l'Evenement se 
produira d'ici un demi-millenaire, ii y a une chance aussi elevee 
qu'il se produise avant l'arrivee de !'an 2000 qu'au vingt­
cinquieme siecle, d'ou l'interet de s'y preparer. 

Donnant enfin suite a des demandes repetees du milieu des 
assurances depuis une quinzaine d'annees en vue de creer une 
reserve hors impot liee aux seismes, le ministre canadien des 
Finances a modifie, dans son dernier budget, le traitement fiscal 
relatif aux reserves pour tremblement de terre, une mesure qui 
devrait coOter 60 millions de dollars en trois ans au tresor federal. 

Le budget propose que les « provisions de primes pour trem­
blement de terre », constituees conformement a la ligne directrice 
du BSIF, seront deductibles de l'impot, ce qui permettrait aux 
assureurs de disposer plus rapidement de ressources financieres 
requises. En d'autres termes, les montants deposes, tires des primes, 
ne seront pas imposables. Toutefois, les « provisions supplemen­
taires pour tremblement de terre » ne seront pas deductibles. 
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Cette mesure aidera Jes assureurs a creer, d'ici 25 ans, des 
fonds supplementaires de reserves s'elevant a huit ou a neuf 
milliards de dollars, en sus de la reassurance. Chaque assureur 
pourra decider de deposer dans un tel fonds un montant qu'il jugera 
approprie. 

2. La Mutuelle du Canada acquiert les activites
canadiennes de la Metropolitaine

En mars dernier, la Mutuelle a conclu une entente avec la
Metropolitaine, qui se departit actuellement de certains de ses actifs 
a l'exterieur des Etats-Unis, afin de concentrer ses efforts sur le 
marche americain. Cette transaction de 1,2 milliard de dollars, qui 
porte sur I' acquisition des activites canadiennes de la Metro­
politaine d'assurance vie individuelle, d'epargne et d'assurance 
collective, a ete completee le 30 juin demier, suite a l'approbation 
des autorites de reglementation. La nouvelle entreprise, qui devient 
ainsi l'une des plus importantes au Canada, peut compter sur un 
personnel de vente de plus de trois mille personnes. Toutefois, au 
terme de !'integration des operations, la transaction abolit quelque 
onze cent postes, les vendeurs non compris. 

Par ailleurs, cette transaction ne modifie en rien le processus 
en cours de demutualisation de la Mutuelle en societe a capital 
actions, an nonce en decembre 1997. 

3. Vaste mouvement de fusion du cote des firmes
comptables : le « Big Six» deviendrait-t-il
le « Big Three» ?

A peine Coopers & Lybrand et Price Waterhouse, respective­
ment quatrieme et sixieme cabinets comptables dans le monde, 
avaient-ils annonce leur projet de fusion, en septembre 1997, qu'un 
mois plus tard KPMG et Ernst & Young, les deuxieme et troisieme 
plus importantes firmes comptables mondiales, annorn;aient a leur 
tour la fusion de leur groupe en vue de creer le premier cabinet 
mondial. Seton les observateurs, ces deux projets de fusion 
devraient forcer les deux autres grands joueurs du « Big Six », soit 
Arthur Andersen, autrefois numero un mondial, maintenant au 
deuxieme rang, et Deloite Touche, cinquieme au monde, a se 
joindre au mouvement. Mais rien n'est moins sur, car le defi de 
I' ancien numero un est de poursuivre la croissance sans jouer au jeu 
des megafusions. 
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Une note discordante est venue, en mars dernier, du partenariat 
Ernst Young et KPMG. Les deux firmes ont an nonce qu' ell es 
renon�aient a leur projet, de crainte de se heurter au long et penible 
processus d' evaluation reglementaire. 

II semble done, pour l'heure, que le marche ne serait pas domine 
par un « Big Three », ce qui apporte un baume de soulagement aux 
opposants des regroupements des firmes comptables qui ont mani­
feste leur crainte de voir reduire la concurrence au chapitre des prix. 

4. Nouveau contrat d'assurance automobile pour
les garagistes

Apres avoir complete !es modifications qui s'imposaient, dans
la foulee de la reforme du Code civil du Quebec, par la mise en 
marche d'un nouveau formulaire en assurance automobile (FPQ 
N° I), entre en vigueur le 1cr janvier 1997, le Bureau d'assurance du 
Canada a procede a la revision du formulaire d'assurance auto­
mobile de garagistes (FPQ N° 4). Les modifications pourraient 
entrer en vigueur des janvier 1999, apres leur approbation par le 
Bureau de l'Inspecteur general des institutions financieres, de qui 
releve la redaction des contrats d'assurance automobile, qui a 
d' ailleurs suivi la progression des travaux. Les modifications
visaient a rendre le formulaire plus comprehensible et a uniformiser 
les protections par rapport a celles introduites dans le nouveau 
formulaire FPQ N° I .  Ce nouveau formulaire couvre Jes 
automobiles appartenant aux garagistes et celles qui leurs sont 
confiees par leurs clients. 

5. Les catastrophes naturelles ont fait 22 315 victimes et
coute 28,8 milliards de dollars en 1997

Les catastrophes naturelles ont fait 22 315 victimes et coOte
28,8 milliards de dollars en 1997, dont le quart seulement des 
degats etait assure, selon Jes donnees annuelles publiees par Sigma, 
un bulletin de la societe Suisse de reassurance. En effet, Jes catas­
trophes naturelles de 1997 ont ete deux fois moins onereuses qu'en 
1996 puisque Jes assureurs ont verse un montant de 6,7 milliards de 
dollars, par rapport a 3,2 milliards l'annee precedente. L'evenement 
le plus coOteux de I' an nee 1997 serait attribuable aux inondations 
survenues en Europe de l'Est, impliquant des dommages assures 
pour pres d'un milliard de dollars. Quant aux victimes Jes plus 
nombreuses, nous Jes devons au typhon Linda, qui a touche le 
Vietnam, le Cambodge et la Tha"ilande, provoquant plus de 500 
morts et de 3000 disparitions. 
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Ces catastrophes ont place les Etats-Unis en tete en ce qui 
concerne les dommages assures, ce pays enregistrant a lui seul 
46 % des dommages mondiaux assures sur un total 348 evenements 
garantis. 

6. La pire catastrophe de l'histoire de la Floride

Une dizaine de tornades successives, d'une violence inou"i"e, 
ont devaste la Floride en fevrier 1998, faisant 37 morts, dont 22 
dans le seul comte d'Osceola, et plus de 250 blesses. Selon les 
meteorologistes de Miami, ii s'agit du plus lourd bilan humain et la 
pire catastrophe de l'histoire de la Floride, depassant ainsi les effets 
meurtriers de I' ouragan Andrew en 1992. 

Les vents decha,nes ont atteint par endroil plus de 400 km/h, 
devastant des zones entieres. Dans le comte de Volusia, notamment 
autour de Daytona Beach, pres de 600 batiments ont ete endom­
mages et les degats ont ete estimes a plus de 8 millions de dollars. 

La catastrophe serait due en partie au phenomene climatique 
El Nino, qui a ramene sur la Floride des tempetes qui normalement 
auraienl du survenir plus au nord. 

7. El Nino, l'enfant terrible du Pacifique

Le cru 97-98 du phenomene climatique El Nino (qui se traduit
par Enfant-Jesus) restera dans les memoires comme le plus 
devastateur, avant de laisser la place a sa jumelle La Nina. 

A tort ou a raison, on attribue a El Nino les pires calamites. 
Ainsi, quelques semaines apres la Floride, ce fut au tour des Etats 
de I' Alabama, de la Georgie et du Mississippi, en avril, de conna1tre 
les affres de violents orages et d'ouragans. Avec 32 morts et 104 
blesses, I' Alabama semble avoir ete le plus severement touche. 

On croit encore que I' Enfant-Jesus serait responsable de la 
terrible secheresse qui affecte le sud des Philippines, la ou 1,5 
million de personnes vivent dans un etat de sous-nutrition et 
d'abandon le plus total. La secheresse a detruit des milliers de 
rizieres et devaste la plupart des recoltes dans plusieurs provinces 
de l'tle du Mindanao. 

8. Les boues de Naples font plus de I 15 morts

Apres plusieurs jours de pluies diluviennes au debut de mai,
les coulees de boue qui se sont deversees dans l'arriere-pays 
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napolitain ont laisse des traces peu reluisantes, le bilan des victimes 
etant de 115 morts dans les six villages de la vallee du mont Samo. 

9. Les Lloyd's realisent un benefice superieur a un
milliard de livres pour la troisieme annee consecutive

Qui ne se souvient de la periode noire, ou annee apres annee,
les resultats des Lloyd's montraient un deficit technique, dont le 
cumul avait atteint 8 milliards de livres entre 1988 et 1992 a la suite 
d'une serie de catastrophes naturelles, aggrave par des gabegies et 
des methodes de gestion peu orthodoxes, qui avaient cours a cette 
epoque et qui ont accule a la faillite de nombreux Names ? Le bras 
de fer de la part de nombreux syndicats Names qui n' ont pas 
accepte le plan de reconstruction des Lloyd's, amorce en 1996, 
n'est toujours pas termine, sans que l'assureur des assureurs et ses 
investisseurs impliques n'aient consenti a battre leur coulpe. 

Pour la troisieme annee consecutive, Jes Lloyds ont realise, en 
1995, (Jes resultats comptables etant annonces avec trois ans de 
retard) un benefice dep�ssant le milliard de livres, soit 1,084 
milliard en 1993, 1,013 milliard en 1994 et 1,007 milliard en 1995. 

Selon Max Taylor, le nouveau president des Lloyd's, qui 
succede a l'ancien chairman David Rowland, celui-la meme qui 
avait initie la grande restructuration, la mondialisation jouerait en 
faveur de !'institution tricentenaire, qui aurait l'effet d'un aimant 
sur Jes affaires en provenance du monde entier. 

I 0. AXA a gravi la premiere marche du podium en 1997 

Un peu plus d'un an apres la fusion entre AXA et UAP, le 
nouveau groupe franc;ais a pris la premiere place mondiale de 
I' assurance devant Nippon Life et Allianz, grace a un benefice net 
de 7 ,9 milliards de francs franc;ais (1,8 milliard de dollars cana­
diens) et un chiffre d'affaires consolide de 364,6 milliards de francs 
(84,5 milliards de dollars). 

Toutefois, cette avance ne serait que de courte duree car 
Allianz devrait reprendre, en 1998, la premiere place mondiale, 
apres la realisation de son offre publique d'achat sur les AGF. 

Mais pour devenir numero un, en un temps record, sans aucun 
retard sur le calendrier previsionnel, ii ne suffit pas d'additionner le 
chiffre d'affaires. Le nouveau groupe a su decrypter Jes multiples 
competences, disseminees sur un aussi vaste chantier, et tirer parti 
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rapidement de ses ressources. A eel egard, la fusion entre AXA et 
UAP a ete menee de main de maitre. 

I I. Le groupe AXA s'est porte acquereur de la Royale Beige 

Le groupe AXA annon�ait, au debut de mai, qu'il etait par­
venu a un accord avec le Groupe Bruxelles Lambert, lui permettant 
de beneficier de la participation de cet assureur dans la Royale 
Beige. AXA a egalement annonce qu'il envisageait qu' AXA 
Belgium acquiere la Royale Beige, devenant ainsi le premier assu­
reur beige. 

12. Les assures euro

L'editorial de L'Argus (8 mai 1998) nous renseigne sur les
preparatifs necessaires a la monnaie europeenne commune et 
I' impact qu' elle a, des a present, sur les assureurs europeens. Le 
compte a rebours est bel et bien commence depuis le coup d'envoi 
officiel de I' euro, a Bruxelles, en mai demier. En effet, le l er janvier 
1999, onze pays europeens seront dotes d'une monnaie unique, 
delaissant un element de leur souverainete au profit d'un projet 
communautaire. 

Quel est le role des assureurs dans ce grand projet ? D'abord 
s' organiser pour tisser leur presence dans les pays europeens. Puis 
de convertir Jes montants des garanties et des primes en euros. A 
cet egard, ils devront rassurer leur clientele que tel changement 
monetaire n'affectera en rien les droits de leurs clients. 

13. Les contraventions sont-elles assurables ? Non, mais ...

On ne peut s'assurer contre Jes contraventions pour exces de
vitesse, non pas seulement chez nous, mais partout ou ii existe des 
juridictions d'assurance. II y a pourtant une breche dans le principe 
hermetique voulant que l'on ne peut assurer les consequences d'un 
delit: un article tire de la loi beige du 25 juin 1992 qui, tout en orga­
nisant le principe general de son interdiction, prevoit !'exception 
qui suit: aucune amende ni transaction penale ne peuvent faire 
I' ob jet d 'un contrat d 'assurance, a I' exception de cell es qui sont a
la charge de la personne civilement responsable. En d'autres 
termes, l'assurance des amendes est interdite, sauf si le preneur 
n'est pas !'auteur de !'infraction. 

L'assurance resterait ainsi acquise au pere a l'egard de son 
enfant mineur ou a l'employeur vis-a-vis de son prepose. 
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II est vrai que nous connaissons ici, au Canada, une forme de 
garantie similaire dite defense penale: !'assurance de responsabilite 
des administrateurs et des dirigeants prevoit la defense penale des 
assures en cas de poursuite penale, mais le declenchement de la 
garantie n'intervient que si !'assure est ultimement acquitte. La 
garantie n'est acquise de plein droit, pour des raisons de moralite 
publique, que lorsqu'un tribunal de demier ressort a statue definiti­
vement sur la non responsabilite de !'assure. 

14. La montee du crime informatique: !'empire contre­
attaque-t-elle ?

La plupart des entreprises cybermondiales semblent ignorer
Jeur vulnerabilite grandissante face aux nouvelles formes de 
delinquance informatique. Pourtant Jes histoires d'horreur high-tech 
ne relevent plus de la fabulation science-fictive: les malveillances 
informatiques seraient a l'origine de plus de 50 % des reclamations 
informatiques, bien que l'on en ignore le cout reel, la plupart des 
attaques n' etant meme pas detectees dans Jes entreprises ciblees. 

En decembre demier, un task force extraordinaire s'est deroule 
a Washington en vue d'adopter un plan d'action contre le crime 
informatique (intrusion, bombe logique, piratage, etc.). En France, 
un programme gouvernemental a ete devoile a la mi-janvier, 
comportant un volet consacre aux problemes de la securite des 
systemes et des reseaux. Mais a quand Jes regles precises, dites 
garde-fous, instituees par l'industrie de )'assurance pour informer 
Jes souscripteurs et Jes courtiers contre les dangers de la 
cyberfrnude ? 

15. L'audit Responsabilite civile, qualifie de dernier
rempart de !'assurance

Contrairement au processus de verification, Jargement repandu
sous la banniere Assurance de dommages (on songe aux audits 
environnementaux concemant les terrains contamines, aux audits en 
matiere de bris de machines, aux audits en matiere de contrats de 
construction), !'audit reste meconnu a l'egard des risques issus de la 
responsabilite civile. L'audit RC permet de mieux cerner Jes 
risques, leur etendue, leur environnement et Jeurs consequences sur 
le fonctionnement de I' entreprise. Pascale Lachaud, responsable de 
la souscription en responsabilite au Gan decrit !'analyse preliminaire 
en audit: qualifier les risques, puis Jes quantifier, enfin les hierar­
chiser. D'ailleurs, non seulement au Gan mais chez tous les assu­
reurs de risques industriels, tels Axa Global Risks ou Zurich 
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France, Jes souscripteurs ambitionnent de mettre en place un audit 
avant la souscription d'un contrat d'assurance de responsabilite. 
Dans certains secteurs a risques, cet audit est obligatoire: alimen­
tation, biotechnologie, genie civil, implants, tabac, plastifiant, latex, 
produits chimiques, produits pharmaceutiques, traitement et 
recyclage des metaux. 

L'audit n'est rien d'autre qu'une demarche structuree vers la 
prevention. Les activites nouvelles, Jes nouvelles technologies, qui 
risquent de generer des dommages dont l'assureur est incapable de 
mesurer l'ampleur. L'audit permet de limiter le risque a un niveau 
acceptable tant pour l'industriel que pour son assureur. 

16. Les fraudeurs par la telephonie n'ont qu'a bien se tenir !

Un logiciel du mensonge vient d'etre con�u, en Israel, pour le
benefice notamment des assureurs qui pourront ainsi detecter les 
fausses declarations re�ues par telephone a partir des vibrations de 
la voix. II semble que l'appareil serait fiable a 85 %. II parai't 
qu'une societe d'assurance a vu baisser considerablement le 
nombre des reclamations faites par telephone, au benefice du 
courrier electronique ! A boo entendeur salut. 

17. Le verglas de janvier 1998 couterait un milliard
de dollars aux assureurs: un nouveau record dans
l'industrie canadienne de !'assurance de dommages

Le grand verglas de janvier demier est en voie de devenir le
sinistre le plus couteux de l'histoire de l'industrie canadienne de 
!'assurance, du a des demandes d'indemnites franchissant le cap du 
milliard de dollars. Les assureurs avaient re�u, le 30 avril demier, 
550 000 demandes d'indernnites au Quebec. Ce nombre a pu encore 
grimper, dans Jes mois qui ont suivi, a la faveur de l'arrivee du 
printemps, dans le sprint final de presentation des demieres recla­
mations. En ce 30 avril, Jes assureurs avaient debourse 760 millions 
de dollars en indemnites, pour le Quebec, et quelque 200 millions 
de dollars pour !'Ontario. 

Bien qu'il s'agisse-la d'un nouveau record canadien, les 
indemnites allouees demeurent modestes en comparaison de celles 
payees apres I' ouragan Andrew, en 1992, qui avait entrai'ne des 
demandes d'indemnites totalisant 16,5 milliards de dollars. 
Cependant le sinistre du verglas se compare a Andrew pour le 
nombre de demandes en indemnites, puisque l'ouragan de 1992 
avait genere 712 000 demandes de remboursement. 
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